
 

 

L'Internationale des

Travailleurs de

l‘hdueation

La Revue des Sociétés Secrètes a
trouvé dans The Patriol une notice sur

l'Internationale des Travailleurs de
l'Education. Îl s'agit d'une organisa-
tion des maîtres acquis au  mouve-
ment travailliste et socialiste. C'est,
sous un nouveau nom, l'ancienne
Internationale de l'Enseignement,

qui fonctionne depuis 1920. Son ob-
jet, comme il cest dit dans “les
statuts, est d’émanciper les
maitres, d'arracher l'école à
l'empire du capitalisme ct de
la transformer en un € réel atelier de
culture pour lc bénéfice de l'hu-
manité tout entière». Toutes les li-

gues nationales d'enseignement doi-
vent se grouper en cette Internatio-
nale. Les conditions fondamentales
d'affiliation sont au nombre de trois:
1° reconnaissance de la
classes cu vue de I'affranchissement
des travailleurs; 2° lutte contre I'im-
périalisme, la guerre ct le fascisme;
3° reconnaissance ct acceptation de
la discipline internationale. Cette In-
ternationale des Travailleurs de l’E-
ducatior: publie un Bulletin, avec
édition anglaise spéciale. Elle a te-
nu son troisième congrès internatio-
nal à Paris les 23 et 24 août der-
niers, ct à Bruxelles les 25 cet 26

août. Des délégués y avaient été
envoyés par les Unions nationales
suivantes: Belgique, Luxembourg,
France, Russie, Portugal et Angle-

terre. Ajoutons que la section an-
glaise de cette Internationale est af-
fillée au Parti travailliste.

L'Association Canadicnne

cation aurait-cllc
avec cette Internationale des

vailleurs de l‘Educalion?
Il est vrai que celle-là vise plutôt

à l'impérialisme anglais Mais par

leurs extrêmes les erreurs se touchent
toujours.

d’Edu-
des accointances

Tra-

À propos
d'élections

municipales
Le 12 avril courant aura lieu,

dans Montréal, la votation pour le
choix du maire ct des échevins.
Dans une ville de l'importance de
celle-ci, il est du devoir de tous les
citoyens de surveiller attentivement
la gestion des affaires ct d'é-
fire des hommes aptes à bien
administrer la —cité en leur

nom. Nous n'avons pas, dans le

passé, surveillé “d'assez près la
politique municipale et nous cons-
tatons, que cette négligence nous a

valu un Conseil de  sccond
ordre ct un Comité Exécutif du méme
genre.
Nous avons, surtout, parmi nos

échevins, un cerlain nombre de Juifs

"qui représentent des quartiers où le
vole canadien est le plus fort,

entre autres, Saint-Louis où M. Schu-
bert, juif socialiste a pu se faire
élire par une petite majorité sur son

concurrent M. Murphy. Tous deux

 

lutte des.
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| Vingl-quatrième année

LA “CROIX”
 

La Croix, satisfaite de son passé et
confiante dans son avenir, commence
aujourd'hui sa vingt-quatrième année.
Dans un mois, elle occupera tout

un édifice de quatre étages, rue
Notre-Dame.
Nous voulons en faire un organe

puissant au service de l'Eglise et de
la Patric.
Dieu aidant et ses amis aussi, nous  

\

réussirons.

In hoc signo vinces!

Notes otNouvelles

Un aveu

On sait que la nationalisation de

la production, de l'industrie et même
du commerce est un des premiers de-

siderata des socialistes dans le monde
entier et que les unions internationales
qui ont des ramifications au Canada

l'ont mise en tête de leur programme.
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JOSEPH BEGIN, directeur

Montréal, 71a, rue Saint-Jacques
CASE POSTALB 1329

RELIGION, QUESTIONS SOCIALES, ECONOMIE POLITIQUE,SCIENCES,ARTS,LITTERATURE, AGRICULTURE, ENSEIGNEMENT,

ed—

Nos hommes publics, malheureuse-
ment trop enclins à plier devant les
exigences du Conseil des Métiers et du
Travail, ont voulu faire un essai de
la nationalisation des chemins de fer.
Ca n'a pas été un succès. Les déficits
se sont ajoutés aux déficits.

À ce propos, Trotzky, un champion
avéré de la nationalisation à outrance,
a déclaré récemment à Moscou:

«Nous avonsnationalisé les meilleures
entreprises, les autres ont été cédées à

l'initiative privée. Nous constatons
aujourd'hui que ce sont ces dernières
qui produisent les marchandises les
moins chères cl les meilleures. 0

Cet aveu devrait faire réfléchir nos
politiciens,  

I

A propos de lord Allenby
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Un numéro, 5 eous…

Leur crainte
 

On a remarqué que les Juifs de
Montréal ont tenu à exprimer au

général Allenby leur reconnaissance
pour les services qu'il a rendus à
leurs congénères en Palestine, à l'en-
contre du droit des Arabes. Nous
devons ajouter que le Saint-Siège
s’est, plusieurs fois plaint publique-

ment du traitement qui était fait
aux catholiques de la Terre Sainte
sous le protectorat anglais Ceci
aurait dû être suffisant pour re-

froidir l'enthousiasme intempestif que
certains Canadiens français ont ma-
nifesté a l'égard de ce général à
Montréal.

 

 
se présentent encore dans le même

quartier ct nous espérons que tous

nos compatriotes de cette division
et surtout nos lecteurs se feront un
devoir d'aller donner leurs votes
en faveur de M. Murphy et indui-
ront leurs amis à faire la même
chose.

Une situation un peu plus com-
pliquée se présente dans unc autre
division, Crémazie, où les Canadiens
français curent deux candidats sur
les rangs, la dernière fois. Bien que
le vote canadien-français fût d'en-
viron 1800 contre un vote juif de
750, les deux candidats de notre race
furent défaits. Si les Canadiens de
ce quartier avaient tous voté, un

I a même créé, à la dernière législature,
moindres règlements à ce

 

L'Etat qui se fait “maître d'école”, e‘est la pire forme de l‘Étatisme
que nous avons dénoncé dans la “Croix” du 27 février dernier
 

Le gouvernement de Québec n’a pas craint de la revêtir en fondant l’Ecole des Hautes Etudes, les
Ecoles techniques of les Ecoles des Beaux Arts et en les mettant sous son unique

direetion à l'exelusion de toute directive religieuse
 

tout un organisme Souvernemental qui lui permet d’i
s Institutions et de nommer tout leur personnel
 

Or, comme l’État, à Québec comme à Ottawa, est neutre de sa nature, tout I’n : -donner dans ces diverses écoles sera neutre_
 

Cet étatisme tend malheureusement

Qui pout nous assurer que demain nos deol
des institutions d'Etat, -ne deviendront pas neutres aussi et que leurs

Prineipaux, qui y représentent aujourd'hui l’Folise, ne seront pas

à
à se généraliser dans notre Province

es normales, qui sont déjà en prineipe

supprimés d'un trait de plume?
 

Les ambitions de M. David grandissant, nous pourrions bien nous réveiller anssi, on malheureux
matin, avec un Ministère de l‘Instruetion Publique qui mettrait en un tour de main

toutes nos écoles confessionnelles sous sa férule
 

IL n‘y à rien de plus dangereux qu‘un faux prineipe. Une fois posé,
À peut nous conduire jusqu'à l'abîme
 

À tote dos tondances néfastes de M. David, nons avons vm surgir I'Association Canadienne d’Edu-
eation qui cherehehypocritement, par des moyens détournés, à créer dans tout le Canada l'Ecole

Unique dite Nationale qui ne serait qu'ane école neutre ou athée, sinon seotaire
 

de nos compatriotes auraitété élu.Il y a
encore cette année deux .candidats c.f.
contre un Juif: un des deux qui furent
défaits la dernière fois, M. de Trem-
blay, et M. Monette, contracteur.
M. de Tremblay devrait se retirer
devant M. Monette, et ren-
dre certaine l'élection d'un Cana-
dien dans cette division. Ce serait
un acte digne des plus grands éloges.
Nous voulons croire que
nos compatriotes de la division Cré-
mazic se rallieront autour de la
candidature de M. Monctte.
Ilya aussi un autre quartier qui

nous intéresse spécialement, celui où
se présente M. Brodeur. Depuis qu'il
est à l'hôtel-de-ville, M, Brodeur  

Ces blocs enfarinés ne nous disent rien qui vaille
\

s'est montré, sans contredit, le petit
Kaiser le plus accompli que puisse
rêver une administration quelconque.
Le rapport Coderre, qui fut juste, ne
fut pas, pour lui, une bien bonne
réclame. Faire son procès serait trop
long, ici. Tous nous savons qu'il
incarne à l'hôtel-de-ville un petit
régime très autocrate et qu'en plus
M. Perron lui est favorable, comme
on l'a constaté par l'agrandissement
de son quartier, faveur qui-lui a été
accordée grâce à l'influence de I'hon.
Conseiller ct Ministre. Nous espérons
que tous nos

ront pour l'adversaire de M:
Brodeur, M. Fortin, et qu'ils enverront

enseignement qu’il fera

compatriotes vote- ‘

mposer les

'-

 
M. Brodeur «broder» dans son étude

satisfaire sa manie de faire le Kaiser
sur son garçon de burcau.

Il y a certains autres quartiers,
en majorité canadiens-français, où

des candidatures juives se dessi-
nent, elles ne sont pas encore dé-
finitives, Si elles se confirment, nos
compatriotes sauront se donner la
main. pour les rendre infructueuses.

A la maire, MM. Désaulniers
Baillargeon et Miles se
tent les suffrages des électeurs.
M. Martin s’est retiré de la lutte. préférences à°Ms-Désaülniers.

x te ke

d'avocat où il pourra à son aise.

dispu- -

 

  
Il y a des gens, fort,respectables; =

d'ailleurs, qui craignent tellementles.
représailles qu’ils n'osent pas même
dénoncer les crimes des Juifs et.-
souligner comme il convient leuriplan:
de ‘déchristianisation universelle, La
peur des bons fait le succès des mé-
chants. ‘

  

Zig Zag
Les Juifs détiennent cn France=85

p. ¢, de la richesse francaise.

* kk +

Le Jewish Guardian, de Londres,
parle d'une conspiration (I) anti-juive
en Angleterre. Les Anglais seraient des
rebelles contre les Juifs qui envahissent
leur pays! Laissez aux Juifs mettre un
pied dans votre pays et aussitôt ils
s'en diront les maîtres.

’ «+ %

Dans tous les pays d'Europe, aux
Etats-Unis et même au Canada, les
instigateurs de grèves sont généralement
des étrangers, souvent des Juifs. Co ,

* * =»

En France, le gouvernement de 1914,
au commencement de la guerre, a mis
à la tête du recrutement le juif Abra-
hami, débarqué ‘depuis quelque temps
de Constantinople. Et très méthodique-
ment ce Juif expédia à la tuerie les
Français génants et mit à l'abri ses ’
congénères en même temps que les.
créatures d'Israël. Qui avait forcé le
gouvernementfrançais à confier ce poste
exceptionnellement important à jun .
~Juif? “Serait-ceRothschild?-ou-*encores——--—~
l'Alliance israélite universelle?

“

Nous pourrions avoir "des. élections
provinciales avant le moisde"juillet
prochain.

‘mw e _
Le jour de l'armistice, il -y- avait

55,000 juifs en Palestine. Aujourd’hui
on en compte 112,000.Ce flot toujours
montant et «celui des sectes. protes-
tantes alarment le Saint-Siège.

PLUMES- FONTAINE
OFFERTESENPRIME . ,

A CHACUN DES ABONNÉS~~
DB LA “Cho

UN CADEAU UTILE A" VOS:

GED. , Ace ah
voir} d’un nouveau lotde :
‘plumes-fontaine. :
Un bon nombre de nos

Nous [avons pu nous;po

 

lecteurs ont su se procurer,
gratuitement notre bellepris.
me,il y a quelques semaines,
en payant leur abonnement:
D’autres, plus nombreux:

encore, la voudraient.

   
   

  

  

   
  

   

   

 

   
  

     
    

sion de l’avoir sans qu’i
leur en coûte un sou.
* A tout lecteur, qui paiera
oùaura payéson abonne:
ment à la Croix pourl’année -
courante et qui nous gagners.
un'nouvel abonné pour un an
nous enverrons franco par.
la poste DEUX PLUMES-
FONTAINE, une.pour‘lui
même et l’autrepour le.nou
vel abonné. SF
Tous nos lecteurs voudron(

sansdoute, profiter:decett

 

  

  
offre exceptionnelle.
- 

Nous croyons devoir donner.nos", -]
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Le Spiritisme
est une conire-

Hglise

Hisons dans la Revue Iriler-

Sociétés secrètes, publiée
Nous

nationale des

par Mer Jouin:
Le Spiritisme, comme toutes - les

Sectes. vise d'abord à ruiner dans

les âmes la vraie foi et fait bloc

avec l'immense église de Satan. Mè-
feint d'e-

du

me ct surtout quand il
tre l'expression
plus pur spirilualisme à opposer au

matérialisme contemporain, où quand
il emprunté la plume du Juif de
vaudeville Albin Valabrègue pour pré-
cher.d la piace de l'Evangile catholique.
sous le masque d'un Jésus de con-
trebande, ne sait quel bélant
messianisme de hai-

ne d'Antéchrist est au fond de tou-
tes ces hypocrites propagandes.

- -

scientifique

on

l'amour, une

Le Mexique est comme on sait
unc des terres bénies du spiritisme, Les
médiums guérisseurs, musiciens, etc …

multiplient. et les esprits ne
manquent pas d'y annoncer tous les
s'y

jours la réincarnation des plus beaux

génies de l'humanité. résolus de pro-
céder à une rénovation générale
du monde. La seule chose où ils
n'aient pas encore l'air de s'enten-

dre consisterait à remettre un peu

d'ordre ct à ramener la paix dans
ce malheureux pays livré à l'anar-
chie, sous la pression de l'or yan-
kee. L'Armée du Salut croit
chez elle: le président mi-juif de
la République ne gouverne qu'au nom
de la Maçonnerie. Les évêques sont en
exil. le clergé persécuté, les églises

au pillage:

sv

mais la spirite
Sig Espirita prospère.
Un de ses adeptes de marque, le

Dr A. de fut

revue

Luca, même un

moment le secrétaire du Conseil

de Santé de la République. ct ce
sous-ministre du nouveau régime n'a

pas dédaigné d'adresser à l'organe

Veltro €spirite italien Luce un
long rapport sur le spirilsme au

Mexique. Tout en y faisant la
part des exagérations de chapelle,
nous ne saurions trop recommander
à nos amis d'être attentifs à cette
vue ouverte des
les plus tragiques de l'histoire con-
temporaine. Je

traits:
«Le Mexique. …

des Aztèques ct des Malas,
aujourd'hui une vic plus magnifique
que jamais grâce au spiritisme, Les

sur un dessous

résume à grands

FR .
iantique patrie

retrouve

guerres de l'Indépendance ne donnè-
rent pas la liberté au peuple

cain .

poser
années.

mexi-

Le général Diaz put lui im-
sa dictature pendant trente
Mais Francesco Madeiro,

millionnaire et spirite, en 1910, reçut
une communication transcendentale

par laquelle il lui était ordonné de
donner la liberté à peuple
Les forces de la réaction organisèrent

son

une contre révolution ct réussirent à

faire assassiner le président Madeiro.
Les spirites mexicains n'acceptèrent
pas ce crime avec passivité, non plus
que le triomphe de Huerta. Hs coo-
pérèrent dès lors. efficacement, avec
les sociétés secrètes ct

libéraux pour une lutte
éléments conscrvaleurs,
obligèrent Huerta

sol ae la République. C'est alors que
Carranza, chef Révolution

constitutionnelle. Consti-
tuanle qui donna aux Mexicains des

lois aptes à favoriser leur évolution.
Aujourd'hui, la République mexicaine
est une nation consciente de sa va-
leur et de sa mission dans le monde:
le spiritisme se propage rapidement
dans tout le territoire... Le Mexique

tend à devenir le pays le plus spirile
du monde. Etc .v.

avec tous les

contre les

et enfin

à s'enfuir loin du

de la

réunit la

+ nu ©

Nest-il pas vrai que la rage serait

tout cntière à encadrer? Et quelles
 

leçons y pourrait puiser plus d'un
maître de l'heure ?

Ainsi l'empire des tzars aura été
précipité à l'abirme par un illuminisme
de mauvais aloi; ainsi, comme au
Mexique, rctrouverait-on facilement,
depuis la Révolution française, la main
des pires visionnaires dans les grands
bouleversements nationaux comme
dans nombre de drames privés ct
de crimes politiques. Mais l'histoire
positiviste veut ignorer ces forces
occultes aussi bien que les’ influences
vraiment surnaturelles. D'ou l'im-

une malédic-
yeux les plus
de salut pu-

puissance qui, comme
tion, frappe sous nos

généreux mouvements
blic.

L'évidente vérité est pourtant que
partout, aujourd'hui comme hier ct

toujours, partic se jouc d'abord
entre la Cité de Dieu et ces forces
obscures.

la

Mais le démon. qui sait
fuire parler les Esprits et les tables,

aussi là-dessus

trop de soi-disant défenseurs de la
Patrie, l'Ordre social, voire de
l'Eglise. Ainsi même des catholiques

sait rendre mucts

de

finissent par oublier que la grande
bataille qui se livre à présent pour

la sauvegarde des suprêmes remparts

de la Cité, est avant tout religieuse,
Un jour, à l'origine de cette funes-

te méprise, il faudra bien découvrir
quelque «spiritisme» ou pis encore.

P. C.

 

ON DEMANDE UNE PETITE

PRESSE ET D'AUTRES

MACHINE

Les imprimeurs qui ont

une petite presse à “‘‘jobs’”,

chassis 10 pouces par 15,

un peu plus grands ou un

peu plus petits, en bon ordre,

et aussi un couteau à papier

de 30 pouces au moins, à
main ou à pouvoir, trouve-

ront acquéreur à la ‘‘Croix’’,

7la rue Saint-Jacques. Prière

de donner le prix de chaque
machine en faisant l’offre.

alr

La France déhilrice du

monde entier

Au

dettes de la

1919, l'état des

était le

31 décembre

France suivant

en francs au cours du 3 mars 1920:

Aux ltats-Unis, 50 516,-

500,000 fr,

À l'Angleterre, 29 milliards 014,553,-

UO0 fr.
A la Suède.

A la Norvège, 147 millions

fr.

AL

milhards

133 millions.

050,000

Hellande. 180 millions 550,000

fr.

A la Suisse, 334 millions 930.060 fr.

A l'Espagne. | milliard 460,262,500

fr,

Au Jupon, 873 millions 291,100 fr.

Aa République Argentine, 426 mil-

lions 420.000 fr.

A l'Uruguav, 131 millions 250,000 fr.

Au total 80 milliards et demi.

La France, jadis banquier du monde,

s'en va maintenant taper jusqu'à l'U-
ruguay.

Le tout, sans unc loi, sans un vote

du Parlement: par «arrangements» de

gouvernement à gouvernement, cC'est-à-

le procédé

millions à

ct

International

dire qui a

Thomas.

par rapporté

voleur de

du

du Travail à la

Société des Nations à Genève.

cent

Roanne maintenant président

Bureau

———ES

CE QU'ILS REDOUTENT

Proverbe juif, cité par le Jewish

‘Juardian en viddish:

«A hoan wos nit krayt, a goy wos

rett yiddish, a frau wos lernt

nish kein gitte schoro. »

«Un coq qui nc chante

soy qui sail le yiddish.

étudie Loi,

toro

is

pas, un

femme

pas

une

qui la ce n'est

bon.»

Ils ne veulent pus qu'on

surveiller. Comprenez-vous?

puisse les

 

Plus la CROIX sera lue,

meilleurs seront les résultats

de notre campagne contre
les Juifs.

L'action néfaste

es Juifs
A travers le monde

[ls prennent des

précautions

Les Juifs qui se sont d'abord ins-

tallés dans toutes les nations chrétiennes
comme le parasite dans les tissus d’un

animal sain, qui se sont ensuite im-

plantés dans les organes de direction
pour faire leur besogne de mort, com-

mencent à prévoir la réaction violente

des peuples qui ne veulent

comber. Leur chef Théodor

prédite.

pas suc-

Herzl 1a

Anxieux, les Hébreux prennent des

Ils camouflent leur

civil, changent de nom. se font fabri-

précautions. état

quer de faux papiers par les magistrats

et les policiers. Bien mieux: ils camou-

flent physiquement leur progéniture.

de Juifs est

ressentie brusquement, des sages-femmes

du ghetto ont recu la consigne d'atté-

quatre millions ct demi

nuer, pur un massage du crâne et du
visage, les traits caractéristiques de la

race.

s à a

Les Sas:oon

Le nom du Juif Philip Sassoon, qui

dant

parlementaire

le

la guerie, et ensuite secrétaire

de Lloyd George

compte de la Juiverie

pour

général

et des Rothschild en particulier. éveil-

le un écho.

en

Il y ent, en effet, un Sassoon mèlé

à l'affaire des Métaux et à la catus-

trophe du Comptoir d'Escompte de

Paris. Il avait épousé Alice de Roths-

child. fille du «baron» Gustave. La

Lanterne comparait les pompes de ce

mariage (rue de la Victoire) au sacre

de Charles N! Et le Gaulois

çait que le voyage de noces se ferait

Portugal. où la duchesse de Bra-

gance

annon-

en
chérissait ‘particulièrement les

Rothschild!

Le Philip Sassoon du maréchal !laig

ct de Lloyd George est justement le

fils de cet Edward Elias Sassoon et

d'Alice de Rothschild. La tribu cest

issue de David Sassoon, trafiquant à

Bagdad. Elle s'établit dans l'Inde et

fit une immense fortune par l'accapare-

demoiselles

ment de l'opinion et l'empoisonnement

des Chinois. ce qui valut au patriarche

le titre de baronet. Sir Philip Sassoon

est le troisième baronet.

La Grande-Bretagne croit être mai-

tresse de l'Inde et de la Mésopotamie:

ce sont des vagabonds hébreux de

Bagdad et de Bombay qui mènent

ses affaires militaires en temps de

guerre, ses affaires politiques en temps

de paix,

La Roumanie châtice

La Roumanie, comme la Pologne. a

été cruellement humiliée par l'Entente

à la Conférence de Versailles. En ré-

compense de son intervention contre

les ILmpires centraux et de l'invasion,

des pertes cruelles, des épreuves terri-

bles qu'elle avait Étésubies, cle a

livrée en proie à la Juiveric.

Luformations diverses

A Paris, le Juif Léon Brunschwig.

professeur de philosophie à la Sorbonne,

est élu membre de l'Institut de France

(Sciences Morales et Politiques), an-

nonce fièrement le Jewish Guardian;

et il ajoute: «On compte snaintemant

onze Juifs à l'Institut de France.» Un

ghetto.

- L'ordre des Ache:-B'ritis à fondé une

loge de femmes pour les

Newport (Mon.).

—Aaron  Mendel I[a-Kohen, rabbin

des Juifs Askenazi au Caire, à entre-

pris la création d'un Grand Sanhédrin

de 71 membres à Jérusalem,

nunt principaux

communauté juive

Juives, à

compre-

de lu

internationale.

Le Doar Iayom, fondé par Eliezer
Jchuda,

les rabbins

ben au capital de 2.000

liv. st. à Jérusalem, a porté son

capital à 20,000 liv. st. tant
affaires prennent de l'extension.

—La flotte juive de Jaffa, Ærez Isracl

navigation Cy, se lance au capital de
250,000 liv. st.

Toutefois, des manifestations anti-

juives se sont produites à Jérusalem:
des Juifs ont été rossés; des enseignes

pme brisées. 

 
Aux Etats-Unis, où la tyrannie des ‘

fut secrétaire du maréchal Haig pen- ‘

 
les |

Le nom qui ne

s'imprime pas
Du Matin, de Paris:
« La population de Chicago comprend ‘

des Tchèques, des Polonais, des Nègres,

des Allemands et des gens qui ne par- |

lent que le yiddish.»

Des Juifs, Juifs, Juifs!

“« . -

Le courage des

honnêtes gens!

M. Stanislas Grabski, chef du parti

national démocrate polonais, a ra-
conté au correspondant de l'Echo de
Paris:

“J'étais à Kicff quand cette ville
fut assiégée par les bolchevistes. Douze

mille officiers russes s'y étaient réfu-
giés. Ils possédaient des canons, des

fusils, des munitions. Ils ne bougèrent
pas, et laissèrent les huit mille bolche-
vistes s'emparer de la ville. Rien n'eût
été plus facile que de les vaincre. Le
lendemain, 1,500 de ces officiers étaient
Jusillés par les barbares, et ils mouraient
courageusement.”

C'est toute l'histoire de France, en
1793, toute l'histoire d'Europe.
Ces officiers étaient aussi lâches que

stupides.
—.—-__.

L'Entente eux

maiss des duifs

Pour imiter le Premier Clemenceau
qui avait pris le Juif Mandel comme
secrétaire particulier, en 1919, le Pre-
rnier d'Angleterre, Lloyd George, prit

comme chef de cabinet adjoint Sir
Philippe Sassoon.
Ce juif, issu d'une tribu de Bagdad

est marié à une Rothschild. comme

le premier secrétaire de l'ambassade
de France à Londres.

C'est-à-dire que

britannique. l'ambassade française.leurs

le Gouvernement

dépêches ct leurs dossiers étaient alors
aux mains de la juiverie, spécialement
de la banque Rothschild.

D'autre part. le cornac de Wilson

en Europe était le fameux juif Edward
Mandel House.

Ainsi, tous les chefs de l'Entente

étaient tenus en laisse par des Juifs:
quand ils se réunissaient en conci-

liabule secret, à Paris ou à Londres. le
juif Mantoux remplaçait les autres.

oa. — em

L'Unionde l'Autriche el
de l'Allemagne

L'union de l'Allemagne et de l’Au-

triche est considérée à Vicnne comme

absolue.

Toutcfois, les principaux leaders au-

trichicns sont

une certitude

d'avis qu'avant de pro-

clamer ce rapprochement ils doivent

acquérir lit certitude qu'ils ne se heur-

veto de l'Angleterre. On

espère avoir son assenliment.

tent pas au

Quand au mode d'union, il s'agirait

de constituer l'Autriche en Litat fédéral

msAAren

| au sein de la République allemande.
| Une cinquantaine de députés autrichiens,
| dont 25 socialistes dits chrétiens pren-

| draient place au Reichstag. On représen-

| terait alors aux puissances que,de ce fait,
«la République allemande

renforcée contre toute

; restauration monarchiste.

| Naturellement, les frontières politi-

ques et douanières entre les deux pays

seraient supprimées et la monnaie se-

rait unifiée. Le contrôle des voies fer-

rées serait concentré en Allemagne. Il

n’y aurait plus d'ambassadeurs, de

ministres ou de consuls autrichiens à

l'étranger. mais les intérêts de l'Au-

triche au-dchors seraient

et défendus par le corps

allemand. A la

Cesscrait aussi

trouve

de

se

tentative

représentés

diplomatique

S. D. N., l'Autriche

d'être représentée mais

elle serait, en revanche. représentée, au

; sein même de la délégation allemande

à Genève. L'Allemagne n'ayant

établi de monopole sur les

l'Autriche, qui

donnerait

pas
tabacs,

,
a ce monopole, l’aban-

peu à peu

régime allemand.
pour suivre le

Resteraient à déterminer les questions

militaires, mais on parviendrait vite à

s'entendre si l'«Anssehluss» se censti-

tuait.

Ainsi l'empire catholique d'Autriche-

Hongrie aura été détruit au profit de

l'Allemagne luthérienne.

- ——co

Lt le (traître Thomas

À la Procédure générale (Interro-
gatoire) du l'Affaire Caillaux, pages
710 et 711, on trouve l'indication que
le Bonnet Rouge était subventionné non
seulement par l'accusé de la Haute-
Cour et par les Juifs Cahen, mais  

par M. Viviani, par M. Augagneur

sur les fonds secrets de la marine ct

par M. Albert Thomas surles fournilures

de guerre!

C'est-à-dire que les fonds destinés

à la défense nationale étaient employés

à la trahison.

Pourquoile socialiste Thomas, voleur

de millions à Roanne, voleur de mil-
lions en Russie, voleur de millions à
l'armement, déserteur de son régiment

en pleine bataille, complice des espions

allemands en France, ayant vendu

les secrets militaires aux espions alle-

mands en Suisse, cl commanditaire

des traitres du Bonnet Rouge sur les

fonds de la défense nationale, n'est-il

pas allé devant un Conseil de guerre

ou devant la Haute-Cour avecCaillaux ?

Il a cent fois mérité la mort; il
touche aujourd'hui un traitement de
pacha pour “organiser le travail in-

ternational” à Genève!

POURQUOI UN VEAU?

 

Les Hébreux. abandonnant Jéhovali,

résolurent d'adorer le veau d'or.

Thé Jewish (Guardian se creuse la cer-
velle: pourquoi un veau?

Voici notre hypothèse: les Juils vou-

lurent imiter les Egyptiens, qui ado-

raient un bœuf.

qui adoraient un

me l'idole en or

ou les Plhéniciens

taurcau, mais,

devait être de gran-

com,

deur naturelle, ils choisirent le veau par

économie!

crisis 3 oran

Plus la CROIX sera lue,

plus vite nous auronsla vic-

toire contre les Juifs.

 

et les Territoires,
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À l'Aseociation des Patriotes,

Messieure, 
Z. LIMOGES & CIE,

 

L'ASSOCIATION DES PATRIOTES
Bureau-chef: 7la rue Saint-Jacques, Montréal

BUT

L'Associat'on des Patriotes veuteubatituer à Ia Confédératior nctueile

une Constitution politique pour le Bne-Canada, comprenant les provinces de
Québec, Ni ivelle-Ecosse, Nouveau-Brunswick et Ile-du-Prince-Edousrd, et
une autre Cinetitution politique pourle laut-Canada. comprenant les pro-

vinces d'Ontario, Manitoba, Alberts, Saskatchewan, Culombie-Ang'aise

Ces deux pouvoirs ou gouvernements seront parfaitement indépendante

l’un da l'autre; ils auront le droit souveruin de s'gner deg traités de

commerce avec les pays étrangers et de légiférer sur toutes les matières

publiques: droit civil, droit criminel, commerce, finances, tarif, chemins
de fer, canaux, marine, milice, défense nationale, imwigration, travaux pu-
bliza, nzriculture, colonisation, instruction publique, miner, forêts, etc.

Ils reconnaitrent, comme aujourd'hui,

espérant que celle-ci leur donnera bientôt leur complète liberté.

la Couronne d'Angleterre,

Éonditions de l’admission des Membres

L'a{tmission des membres est groluile,

TI suff.t à l’aspirant d'avoir 21 ans révolus et d'envoyer son nom et
gon adresse au bureau-chef, 7la rue Saint-Jacques, Montréal.

Un carte d'admission sera aussitôt donnée au nouveau membre.

Outrouvera ci-bas une formule de demarde d'inscription.

Toute admission est sujette à l'approbation du Bareau-chef.

(DEMANDE D’ADMISSION)

71a rue Saint-Jacques, Montréal.

Veuillez m'inscrire au nombre des membres de I" Association des
Patrioles et m'envoyer une carte d'admission.

NOM.esreeeeee,

Adresse... 22.2 eee eee La La LL LL

Profession. ...........................
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|L'Evangile

 

Lo Saint Jour da Pâques
——mes mas

Evangile selon S. Marc

En ce temps-là, Marie-Madeleine,
Marie mère de Jacques, ct Salomé

achetèrent des parfums pour aller

embaumer Jésus. Et, le premier jour

de la semaine, étant parties de grand
matin, elles arrivèrent au sépulere au

lever du soleil. Cependant elles se

disaient entre elles: Qui nous Otera

la pierre qui ferme l'entrée du sépul-

cre/ Mais en y regardant, elles a-

perçurent que cette pierre, qui était

fort grande, avait été atée. Puis

entrant dans le sépulcre, elles virent

un jeune hommeassis au côté droit, vê-

tu d‘une robe blanche, et clles en furent

cffrayées. Mais "Ange dit: Ne

cherchez Jésus

a été crucifié; il est

leur

craignez point;

de Nazareth qui

vous

ressuscité; il n'est point ici: voici le

lieu où on l'avait déposé. Allez dire

à ses dissiples et à Pierre qu'il

vous précède en Gadilée: c'est là

que vous le verrez, comme il vous
I'a dit lui-méme.

 

 

Le calendrier de la semaine

Dimanche, À avril.— Pâques.

Lundi, 5.— S. Vincent Ferrier, c.

Mardi, 6. -- Ste Julienne, v.

Mercredi, 7S. Epiphane, b. m.

Jeudi, 8. S. Denis, €.

Vendredi, 9-  S. Marcel, é.

Samedi, 16, S, Macaire, &

vus: - a

i

Choses eb Autres
La force et le droit à la

Socièté des Nations

Le Conseil de la Société des Nu-

tions a été jusqu'ici l'apanage des

grandes  pui-sances, L'Allemagne à

été invitée à y prendre un siège per-

manent, et elle Va accepté à la con-

que la Pologne. l'Fs-

aient
dition implicite

pagne et le Brésil n'en au-

cun.
En Angleterre les esprits sont divisés

sur celte question; mais la majorité

penche du côté de l'Allemagne. L'I®

talie, au coutraire, est nettement

en faveur de la Pologne. La Fran-

ce ne dit rien.

D'autre part la Cline réclame ausst

un siège permanent.

| s'agit, pour les grandes puissan-

de garder le contrôle du Con-

de la Société des Nations, et,

pour les petites, d'empêcher que

ces,

seil
ce

contrôle ne leur soit néfaste.

Celles-ci ont raison de craindre que

leurs droits ne soient sacrifiés, parce

que la force. selon l'axiome des

Juifs, prime souvent le droit,

v se
Mort du doyen des

évêques de Chine

Mgr Reynaud, missionnaire en Chi-
et évêque depuisne depuis 47 ans

32 ans, avant été nommé évêque

apostolique de Ning-Po en 1894, est

décédé à la Maison Mère des La-

zaristes à Paris H était âgé de

72 ans.

Le gouvernement

français et la

franc-maçonnerie

M. Jean Guiraud établit.

Croix, de Paris, que

dans la

les trois projets
récemment déposés par M. Daladier

(conscil d'école, obligation scolaire,
enseignement post-scolaire), à la cham-

bre française, sont des manifestations

de «l'activité maçonnique». Il rap-

proche le projet d'enseignement post-

scolaire de la déclaration du Convent
du Grand-Orient.. en 1924:

CAinsi que l'a dit notre FF... Glay,

cité par - quelques Loges, «on aura

abeau faire des sélections précises,

«surchauffer l'élite politiquement et

«économiquement, le pays n’aura tout

ason équilibre d& production qu'avec

dune masse instruite à fond ct long-
«temps» ; aussi dans tous les rapports,
on prévoit une organisation post-
scolaire, »

 

LA CROIX
er

 

 

Parmi tous ces rapports

par les Loges, continue M. Jean

Guiraud, le Convent a donné la
palme à celui du FL. Ziwès:
aËEn premier licu, dit-il, nous indi-

«querons le rapport si complet, si bien

présentés

«ordonné de la Loge J.-J. Rousseau
«0... de Montmorency; plusieurs
«d'entre vous connaissent cette im-

«portante contribution à l'étude de

«l’école démocratique, ocuvre remar-
«quable de notre F.. Ziwès parti-
«culièrement compétent en la matière.»

Or voici cc que nous lisons dans ce

rapport d'un franc-maçon de marque
si hautement loué par la plus hau-

te autorité maçonnique, le Convent:

sAu premier degré (de l'Ecole

«unique) nous rattachonsl'enseignement
« post-scolaire obligatoire jusqu'à 18

«ans et facultatif au-delà de cet
«âge. Cet enseignement s'adresse aux

«élèves des écoles primaires qui n’ont
«pu obtenir le certificat et

squi n'ont pas

«sélection de

à ceux

(par la

pour

été choisis

l'Ecole unique)

«entrer dans un collège. e

On voit la similitude

entre le projet de

1923-1924 dans

et celui

Daladier,

publique,

qu'il y a
post-scolarité étudié

toutes les Loges

de déposer M,
de l’Instruction

en

que vient

ministre

Même origine maçonnique pour le

conseil d'école, le projet du ministre

étant, fait observer M. Jean Guiraud,
identique au projet élaboré nar la

Foo Meo en 1923-1924 cet adopté
par le Convent de 1924:

«Ces constatations, dit avec gravité

l'éminent directeur de la Croix, de Paris,
devraient ouvrir les yeux aux catho-

liques qui, par unc aberration faite

d'ignorance ct de préjugés, se décla-
rent partisans de l'Ecole unique; et

en le disant, je pense plus particu-

lièrement à la “Jeune République” qui

sème en beaucoup d'endroits la

désunion entre catholiques sur

cette question, sc dressant ainsi contre

de l’é-

les

les directives quasi-unanimes

piscopat.»

«Les Loges ct le gouvernement»,

c'est tout un, écrit encore M. Jean

Guiraud:

«Quand on voit que ces faits acquis

ont été dictés

desseins

Loges et ces

les Convents,
de le prouver,

comment des catho-

donner adhé-

sion à de pareils projets en se dressant

contre l'immense majorité des fils
soumis de l'Eglise? Comment, contre

l'Eglise, peuvent-ils se faire les au-

xifiaires de la contre-Eglisc en
tenant l'Ecole unique 2»

par les

arrêtés par

nous venons

textes en

comme

main,

liques peuvent-ils leur

sou-

 o—-——

LES DÉBUTS DU
PRÉSIDENT WILSON

Maintenant que la mémoire de

Wilson cest aussi méprisée aux Etats-
Unis que dans le reste du monde,
on commence à découvrir son curri-

culum vitae. À l'occasion d’une que-

de ses afidés, Gcor-

Creel, ct les Irlandais d'Eamon

de Valcra, les journaux irlandais (par

exemple, The Gaelic American), nous
révélent les détails de de

Wilson en 1912.

A la Convention de Baltimore, il

était certain que le juge Calahan

rait

relle entre l'un

ges

l'élection

se-
désigné comme candidat par les

 

 

PURITAS LTEE
67 St- Dominique
QUEBEC     

1

démocrates: mais, au milieu de la
nuit qui précéda le vote, un délégué
du Trust de l'Acier tira de son lit
le boss Roger Sullivan, qui disposait
des votes-de l'Illinois, et les lui ache-

ta pour Wilson, argent comptant.

Car Wilson était l’homme de la

juiveric ct de tous les gros re-

quins à qui devaient profiter successive-

ment la fructueuse neutralité, puis

la promenade militaire en Europe.

mememe apePE=

Le plus vieux jonrnal

hebdomadaire

 

——agamatas

La Croix, fondée en 1903,

est le plus vieux journal heb-

domadaire publié en langue
française à Montréal.

 

Un conseil de PieX

à méditer

“C’est um fait qu'aujourd'hui le

seuple chrétien est trompé, empotl-

wnné, perdu par les journaus Un-

pies. En vain vous bâtiriez des égli

. ses, oous précheriez des missiona,

vous fonderiez des écoles, toutes voi

bonnes oeuvres, tous vos efforts se

raient détruits ai vous ne aaviez me-

nier en même temps l’arme défensi-

ve et offensive de ln presse catholi

que, lnyale, séandes ”—B B. PIE X

 

Plus la CROIX sera lue,

plus vite les Juifs déguerpi-
ront de la province de Québec.
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Les Biscuits MADELON, JAZZ BAND, VILLAGE ot VIN sont des
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LA MAISON GRANGER FRÈRES LIMITÉE. offre:en
vente, cette année, le choix la plus varié et le plus coneidé-
reb'e de LIVRES DE PRIX jamais offert par sücune:
Mais-n au Canada.

Voyez notre exposition de , beaux Livres

présenter comme Prix Spéciaux

Les oer-onnes qui désirent présenter-un PRIX SPECIAL
à un Co'lège ou ua Couvent ont ici l'embarras du ébôix;
Nous nous chargeors delivrer à l’adresse voulue et d'expé-
dier même à l’étranger les volumes commandés.

Messieurs tes Membres du Clergé, les Directeurs et’-Di-
r ctrices de Maisons d’éducation, les Commissaires’ d'écoles
noat invités À visiter notre étalsge. ’

Ceux de nos clients qui ne pourraient pas se rendre à
notre magasin voudront bien nous écrire, Ils sont nssurésde
la même attegtion et du même scin que s'ils venaient enpèr- :
so ina, Catalogues et conditions sur demande. . 6
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Libraires, Importateurs
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LIPPE & GARIEPY
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234a St.Laurent, Montréal

  
Note: Remarquez bien la

barrerouge qui traverse no-
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En annonçant nos prix, la qualité

n‘est pas diminuée, nous le faisons
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clientèle vers un service supérieur à
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Vous pourrez toujours vous procu-

rer en tout temps nos verres bombés

avec monture de votre choix, aux

prix si MODIQUES que nous avons
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A I
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3 eye ‘Lr ! À l'assemblée trimestrielle de la

|

inquiétant s, catholiques.

|

ct Soutanes, Limitée: MM. | b- sp ç
Mesures arbitraires Activités DACONNIQqUEeS Grande Loge Unie d'Angleterre, Il ne fautpasoublierqueles Loges bés Beaudoin, directeur du collègede Les Juifs de Moscou pre-

dn Conseil Législabt

Il s'est produit, depuis quelque

temps, au Conseil Législatif, plusieurs

incidents qui ont soulevé, chez les

personnes intéressées, des protesta-

tions ct des remarques peut-être

violentes à l'égard de ce corps pu-

blic, mais qui n’en sont pas moins

justes.

Le Conseil, sous la pression de

M. Perron, a agrandi le quartier où

M. Brodeur se présente habituclle-

ment, Ville-Marie, y ajoutant la

partie sise entre la rue Saint-Sulpice

et la rue Saint-François-Xavier, ceci

dans le but de donner au «leader»

du Comité Exécutif de Montréal une

chance de compenser par le vote

anglais, supposé lui être favora-

ble, le vote canadien-français qui

lui échappe évidemment.

L'esprit ct la lettre de la Cédule

B, choisie par le peuple de Montréal

dans un referendum décisif, furent

là, et ce ne fut pas la première fois,
violés ouvertement par le Conseil

Législatif. Et l'instigateur de cette

modification, M. Perron, est peut-

être de tous les citoyens de la Cité

le dernier, ou à peu près, qui, dans

une élection faite d'une manière

ordinaire et dans un quartier cana-

dien-français, serait choisi comme

échevin ou député. Et c'est sous

l'instigation de cet homme, ne re-

présentant de Montréal que sa propre

personne ct quelques grosses corpo-

rations, que le Conseil Législatif

s'oppose délibérément à la volonté

de l'électorat, et cn faveur d'un

individu qui mérite le mépris du

public ct dont l'impopularité va

sans cesse grandissante.

2 » 4

Autre chose. Le Conseil Législatif,

puisque nous sommes à parler de
lui, vient de rejeter une clause par
laquelle la ville des Trois-Rivières

voulait obtenir un referendum au

sujet d'une commutation de taxes

accordée par la Commission Scolaire

des Trois-Rivières à la St. Lawrence

Paper Mills. Le maire Bettez de

cette ville prétend que. par ce rejet.

le Conseil Législatif fait perdre aux

Trois-Rivières une somme d’un demi-

million. Les grosses compagnies ont

généralement les moyens de payer

leurs taxes; si clles ne le peuvent,

les municipalités, qui sont aussi ca-

pables d'en juger que le Conseil

Législatif ct qui n'ont pas intérêt

à les chasser de chez elles et à

priver leurs ouvriers de leur gagne

pain, trouveront bien le moyen de

les en exempter. Ce ne sont pas d'ail-

leurs, ces compagnies qui sont les

dernières à obtenir des faveurs ct

des privilèges des municipalités. Le

maire Bettez, à la suite de M.

Mercier, député des Trois-Rivières à

la Législature, a ouvertements blamé

le Conseil qu'il a qualifié de corps

«incompétent ct irresponsable».

En effet, depuis que les Martin et

les Perron y sont entrés, il fait une

triste figure.
Encore quelques

celles qu'il vient de passer ct il
aura soulevé contre lui l'opinion
publique: son abolition ne sera alors

qu'une question de temps.

mesures comme

S. Bb.
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Abonnements,

Annonces,

Informations,

Imprimés de toutes sortes,

Circulaires, brochures, etc.

Appelez la CROIX

Tél, Harbour 3305

Plusla Croix sera lue, plus

vite nous aurons la victoire.  

Dans l’Empire anglais

D'après les Masonic Tidinss de
novembre, on aurait cnvisigé la
création d'une Super-Grande Loge
britannique, exactement une Gran-
de Loge d'Empire, qui embrasse-
rait les Grandes Loges d'Angleterre,
d'Ecosse, d'Irlande, du Canada, de
l'Australie, de la Nouvelle-Zélande
ct des autres colonies de l’Empire
britannique. Mais cc projet
ble irréalisable aux Masonic
dings, qui invoquent le

d'entente possible, la diminution
probable de la puissance de cha-
cune des Grandes Loges intéressées
et surtout la difficulté des

sem-

Ti

manque

com-
munications, vu les distances con-

sidérables à franchir, surtout par
voie de mer.  

qui a cu lieu le 2 décembre der-
nier, Son Altesse Royale le duc de
Connaught a été élu Grand-Maître
pour l'année 1926.
. «a nn =

Le Masonic Sun, de Toronto,
(novembre 1425), public les
statistiques maçonniques
L'Angleterre possède plus de 3,000
Loges, comprenant environ 350,000
membres. Ces Loges, à la vérité,
ne groupent chacune qu'un petit
nombre d'adeptes, les Anglais étant
d'avis que les principes de frater-
nité maçonnique sont micux appli-

qués dans une petite Loge que
dans une grande.

En Australie,la Grande Loge de Tas-
manie a enregistré, l'an dernier,
deux nouvelles Loges, ce qui por-
te le nombre total à 40, avec 3,346
membres.

Ces activités maçonniques sont

suivantes:

anglaises ont été condamnées
l'Eglise comme les autres.

par

——0p——

HEUREUSE
INITIATIVE

Les gens de Québec sont pratiques.
Jusqu'aujourd’hui, dans notre pro-

vince, une grosse partie des soutanes,
étaient manufacturées par des
Juifs et vendues à des marchands
de détail canadiens-français qui les
écoulaient.

A l'avenir, les Juifs ne pourront
plus exploiter cette branche de leur
principale industrie, du moins à Qué-
bec, où trois prêtres et deux laïcs vicn-

nent de fonder la Compagnie de Hardes  

Sainte-Anne-de-la-Pocatière, Boutin,
du Séminaire de Québec, et Per-
ron, du Lac-Sergent; et MM. Adélard

Jacques et J.-E. Charron.
La nouvelle Compagnie est installée

à 7# rue Saint-Valier, à Québec.
Cette ‘heureuse initiative devrait en

inspirer d'autres du même genre.
—0——

Le Carillon Sacré-Coeur

M. C.-J. Magnan a été élu prési-

dent général de la Saint-Jean-Baptiste

de Québec, fusionnée depuis quelque

temps avec celle de Saint-Sauveur; ct

le Carillon Sacré-Coeur a êté reconnu

par l'une ct par l'autre comme drapeau
national des Canadiens français et
adopté comme drapeau particulier de
la Société,

—voo0uts 7 nerve

Plus la Croix sera lue, plus
vite nous aurons la victoire,

ne l’oubliez pas.

 

 

Il faudrait

Pas

 

d‘abord

de commerce,

- QUELS SONT LES MOYENS QU'IL FAUDRAIT PRENDRE POUR NOUS
DEBARRASSER DES JUIFS AU CANADA?
 

lg

pays

que

a tonte

gouvernement fédéral

immigration juive
 

La loi fédérale, sur ce point, devrait être amendée explicitement et clairement, de sorte que les agents d’i
migration qui l’enfreindraient puissent être poursuivis, révoqués et punis
 

DEUXIEMEMENT, A L'ÉGARD DES JUIFS QUI SONT DANS NOTRE PAYS, NOUS
DEVONS ADOPTER UNE ATTITUDE DEFENSIVE
 

pas de relations sociales, pas
 

Surtout, surtout, n‘allons jamais leur dooner un sou ou an vote: n'allons jamais dans un magasin
de Juif, et ne votons jamais pour un candidat juif à quelque fonction publique que ce soit
 

Enfin, nous devons former l'opinion publique sur la question juive,
par le journal, notamment par la CROIX
 

(‘est pour nous un devoir d'assurer notre survivance dans la
province de Québec et d'empêcher que notre foi catholique et
nos moeurs chrétiennes ne deviennent la proie de ceux qui,

depuis bientôt deux mille ans, en sont les ennemis les
plus acharnés et les plus redoutables

fermât toutes

d’accointances

les duportes

Im-

avec eux

 
 

 

Répartition des

forces juives

Les Juifs qui arrivent par dizaines
de mille en France, fugitifs de Russie,

de Ifongrie, Pologne, sont

par l'Alliance israélite universelle dans

de reçus

un camp de triage, examinés, classés

en catégories. Le gouvernement
désigne ceux qui resteront à Paris. pour

renforcer l'armée juive d'occupation et

les prochains mouvements bolchevistes,
et ceux qu’on expédiera en Angleterre,

ceux qu'on dirigera sur l'Amérique:
«Tei, tu te déguiseras en Français; toi,

tu feras l'Anglais; roi tu feras l'Amé-

ricain ou le Canadien...»
Demain, ces vagabonds se préten-

dront doubles I'rancais, deux fois

Anglais, véritables Canadiens, selon

leur affectation; ils diront «notre pays»

en parlant de la France, de l'Angleterre
du Canada ou des Etats-Unis; leurs
complices, déjà installés dans ces con-

trées, leur fourniront des états civils

juif

 

ct leur ouvriront toutes les portes.

Cela se passe au grand jour; mais la

“presse d'information” n'en informe

personne.
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[eur camouflage

en Angleterre

le Jews” Who's Who publié à Lon-
dres (175 Picadilly) donne une pre-
mière liste de noms anglais usurpés par
les Juifs qui prennentla place des vrais
Anglais morts à la guerre:
W. Allback, c'est Auerbach; Beamer

s'appelait en Allemagne Bochmer;
Bloomfield, Blumenfeld; Bower, Bauer;
Bowmann, Baumann; Brent, Blumen-

thal; Brock, Brachi; Burnley, Birn-
baum; Castle, Schloss; Close, Klosz;
Cooper, Fritze; Corner. Koerner; Cuth-
bertson, Kolthammer; Day, Reilz; Ed-
wards, [leffellmann; Farr, Erhardt;FFow-

ler, Oppenheimer; Galsworthy, Bern-

hardl; Gladden, Steitz; Harker, Haar-
bleicher; Hill, Iillchrecht, cic.

‘C'est le même procédé qu'en France,
où Cohen devient de Bassan, Blum se
traduit en Fleur, /firsch en Cerf ct

Hagenauer s'abrège en Nau.
Le répertoire de ces dangereuses

métamorphoses— en attendant une
loi qui les réprime est indispensable
en Canada comme cn France ct en

Angleterre.

—_

Aux l’rières

Nous recommandons aux prières

de nos lecteurs:
Mme veuve Chs Desjardins (née

iMarie-Mal ina Fortin), décédée à

Montréal le 24 mars dernier à l'âge

de 84 ans. Elle était l'épouse du
fondateur de la grande maison de  

fourrures Desjardins, de Montréal, ct
la mère du R. P. Paul Desjardins,
dominicain, ct de MM. Charles ct
François Desjardins.

—M. Edouard St-Denis, décédé
aussi à Montréal, à l'âge de 92 ans.
M. St-Denis était autrefois l'un des
propriétaires de la maison L. Chaput
Fils ct Cie.

-—-M. l'abbé H. Nadeau, curé de

Saint-Denis-sur-Richelieu, décédé su-
bitement le 21 mars, au moment
où il ouvrait le tabernacle pour don-
ner la communion aux fidèles,

—_—

Le plus vieux journal

hebdomadaire

La 1403, est leCroix, fondée en
plus vieux journal hebdomadaire
publié en langue française à Mont-
réal.  

parent lagasere mondiale
———

Dans son numéro du 19 février, la
Krasnaia Zvezda, organe de l'état-
major juif de Voscou, écrit textuclle-
ment, en caractères gras:

«L'Internationale communiste se
rapproche du moment où clle pourra
déclencher une lutte ouverte pour le
renversement des régimes bourgcois. »

Ces guerres de l'avenir, les Soviels
menacent d'y prendre part dès
qu'ils se sentiront prêts pour vaincre
lc vieux monde. Le camarade Zof,
commandant en chef des forces nava-
les soviétiqeus. a formellement déclaré,
a l'occasion du Be anniversaire de
l'armée rouge, qu'il est du devoir de
celte armée d'appuver en cas de
besoin le prolétariat mondial.

UN INDUSTRIEL

INTÉRESSÉ

Suivant le Morning Post. de Lon-
dres, un grand industriel de Roubaix

a proposé à la Société textile de Brab-
ford de commercer une grande cam-
pagne internationale en vue de réfor-

mer la mode féminine parce que la
mode actuelle prive de travail de nom-
breux ouvriers.
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LES AMIS DE

LOUIS VEUILLOT”

On vient de fonder à Paris la

société des ‘Amis de Louis Veuillot”.

À cette occasion Paul Mathiex

consacre au grand journaliste nn bril-

lant article od l'on lit:

«Par la clarté de son style. la pu-

reté de sa langue, il demeure un
comparable modèle ct mérite qu'on

le mette à côté des maîtres inconles-

tés de notre littérature. Sa

courte, que n'alourdit jamais

mot inutile, est toujours harmonieuse:

malgré sa concision, elle s'élève scuvent

à la plus haute éloguence; dans cer-
taines pages l'idée se développe

une ampleur ct une magnificence qui

font songer à Bossuet.

“Son œuvre prend désormais place dans

les bibliothèques à côté des œuvres des
purs classiques, et la gloire rayonnan-

te de son nom _resplendit comme cel-

le d'un maître de la prose française.”

in-

phrase

aucun

avec
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Mgr l’Archevêque de Balti-

more intervient

Mgr Michael J. Curley, archevéque

de Baltimore, a demandé au départe-

ment des affaires étrangères de Washing-

ton, par l'entremise de Charles-W. Darr.

avocat de \Wachington, de retirer la

reconnaissance du gouvernement du
Mexique, tant qne la constitution de

ce pays ne sera pas amendée de
facon à permettre la liberté absolue
de culte et d'enseignement.

—anesteaes @ 

Monument à S. Francois

d’Assise

On annonce que M. Mussolini sera
à Milan le 12 avril pour assister à la
cérémonie de la pose

pierre du monument

sera élevé à Saint-Francois d'Assise.
Le pape se fera représenter par le

cardinal Tosi, archevêque de la ville.

de la première

grandiose qui
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Encyclique de S.S. Pie XI!

sur les missions

5.5. Pie XI vient de publier une

Encyclique sur les missions que nous

résumerons dans la

de la CROIX.
prochaine édition

Le patriotisme et l’intel-
ligence d’un peuple se me-

surent à l’aide qu’il donne

au journal qui se dévoue

pour lui.
Au soldat qui est sur le

champ de bataille et expose

sa vie pour empêcher que la

patrie ne soit souillée et

maltraitée par l‘ennemi, ceux

qui sont en arrière doivent
au moins fournir le nerf de
la guerre.


